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L'escroc des dactylos est au Dépôt. On
& arrête, hier.

Robert Bussard. trente-cinqans, ~peintre en bâtiments.H. Asniëi-cs, qui.depuis plusieurs soma.ines. avait fait de nom-breuses dupes
dans divers s.rrondi'.sc'mentsce Paris. Se paraît de titres et de fonctions

imaginaires. escroc se fsipait fort de procu-rer du travail à des dactylographes en chô-
mage. Ilcsiseait d'elles en mra.ntie des som-
tnes variant entre 50 et 1000 h' puis dispa-
raissait.

On découvre une auto carbonisée. Dansun chemin écarté, non loin de Poissy. on a.découvert, hier. la carcasse tordue et carbo-
nisée d'une auto portant le matricule 5.139R-F 4. Si ie numéro relevé est bien exact.il correspondrait à celui d'un" voiture volée.
place Pigalle. le 8 janvier, à M. Harold Edcr.
23. rue du ConseIller-CoIliRnon. à Paris. La
gendarmerie de Saint-Germainpoursuit l'en-
quête.

Départements
Le pseudo-comte était un déserteur. On

se perdait en conjectures depuis quelque
temps sur l'Identité véritable d'un individu
incarcère à la prison de Glermont-Ferrand et
qui déclarait se nommer Robert de Liste, et `

être comte anglais. L'enquête ouverte vientd'établir que le .prisonnier se nomme en rca-
lité Robert Tourdes. qu'il est â~é de trente-deux ans et déserteur, depuis 1921, du
S'zouaves.

Réfugié en Belgique,il s'Introduisit dans
h haute société bruxelloise, où il fit la con-

DERMiERE HEURE
t.a sematM de 40 heures à Sénevé

Les délègues patronaux de l'Italie
et du Danemark

en signalent les graves inconvénients

tPAR TÉLÉPHONE DE NOTM CORRESPONDAIT].

Genève, le 12 janvier. Au moment où
M. Mussolini donnait une interview où il rc-
levait les avantages de, In.'semaine de qua-rante heures et même de celle de trente heures,
les déclarations que te délègue patronal ita-
lien, M. OHveti, a ~faites a la tribune de la
Conférence spéciale qui traite cette question,
et son énumération des d'fneultés auxquelles
on se heurterait Infailliblement si on appli-
quait. la semaine de quarante heures, ne pou-
vaient pas manquer de susciter de nombreux
commentaires. On.a pu s'apercevoir, en effet,
que cette unité de méthode e~cette unanimité
de conception que l'on se flatte d'avoir en
Italie, en, ce qui touche la. production, pré-
sentaient des difficultés.

M. Oliveti a commencé,.il.est vrai,par dire
qu'il n'avait pu se.rallier, et'pour causé, à la
déclaration-faite hier au nom du groupe pa-
tronal et'pu la rédaction-de la semaine de
travail,à quarante heures était nettement con-
damnée; mais, immédiatement après avoir
fait cette-réserve, il a demandé à la Confé-
rence de se. placer en face~des faits et d'exa-
miner s'il y avait véritablementune possibi-
lité d'application générale de la semaine de
quarante heures. H a conclu que celle-ci se
heurterait dans la pratique à des 'difficultés
quasi insurmontables.et qu'il ne fallait pas
songer à lier obligatoirement .tous les Etats
par des conventions qui consacreraient cetteréforme..

li a insisté notamment sur. l'impossiblité
qu'il y aurait à augmenter.. d'un cinquième
l'effectif des ouvriers qualifiés et surtout des
ouvriers spécialisés pour remplir les cadres
du personnel après la réduction des heures
de travail.

Il est évident,~d'autre part, quel'on
n'échapperait pas à. une augmentation nota-
ble du prix de revient. D'ailleurs, si le re-
m'ède était si merveilleux, pourquoi le gou-
vernement allemand n'a-t-il pas voulu appli-
quer obligatoirement à l'Allemagne la réduc-
tion de la semaine de travail,, alors qu'une loi
nouvelle lui en donnait la possibilité ?

Pour M. OIIveti, il n'existe aucun remède
miraculeux. La seule méthode qu'il convien-
draitd'appliquer pour avoir raison de la
crise, ce serait de réduire les prix de revient
et les prix de vente des produits, de façon
qu'ils répondent à la diminution de la capa-
cité d'achat du monde entier.

M. Oliveti a invité encore fort justement
ta. Conférence à se souvenir que, i!y a un.1siècle, le monde avait passé .par un processus
identique; pourtant' il se trouvait dans une
situation bien plus critique qu'il ne l'est au-
jourd'hui.

Le délégué patronal danois, M. Oersted,.a
tait à 60n tour une analyse serrée des consé-
quences très graves que pourrait avoir l'in-
troduction de la semaine de 40 heures. Celle-
:i apporterait tes perturbations'ic's plus gran-
des dans l'Industrie, sans d'ailleurs diminuer
la crise des achats,car l'attribution de salai-
res, au lieu d'allocations de chômage à un
certain nombre de chômeurs, n'augmenterait
en aucune façon le pouvoir d'achat de la
niasse des consommateurs.

A tout le moins, l'application de la semaine
de 40 heures devrait être unéverselle pour
être efficace. Or, M. Oerstcd constate que,
sur 58 Etats'membresde l'organisation inter-
nationale du travail, 37 seulement ont jugé
devoir se faire représenter à la Conférence.

Ceschiffres sont éloquents et constituent,
à eux seuls/toute une démonstration.

Ed.By.

naissance d'une jeune fille, qu'H épousa à
Douvres, mais qu'il ne devait pas tarder à
abandonner en lui laissant nn fils. Revenu en
France, sous !e nom de Robert de Lisle, avec
un faux livret militaire à ce nom. l'aventurier
put s'occuper de cinéma, ce nui lui permit desoutirer de

l'arRcnt à des commanditaires.
Mais tout à .une fin. II esKM a]oM Cter-
mont-rcrrand, où. employé dans une'usine.
it fut arrête pour ses allures plus (tue sus-
pectes. J) est inculpe d'usage de faux passe-
port et de tentative d'espionna.ce.

De& bandits assassinent deux fermiers et
incendient leur ferme. L'autre nuit. a.
AuKe (Charente), la population, réveillée parle tocsin, courait eu hâte à fa ferme des
époux Birot. <}ui était la. proie, d'un violent
incendie. Les sauveteurs eure-nt. rapidement
raison du feu, mais, cn.pénctrant dans tes dé-
combres de l'habitation. ils découvrirent les
cadavres couverts de blessures du fermier et
de sa femme. Il est donc certain que les deux
malheureux ont été tués et deva'Hscs par des
bandits, qui ont ensuite mis !c feu à la'ferme
pour eftacer toute trace de Jour crime. Le
Parquet s'est, transporte sur les lieux..

Un dément assomme un conseiUermuni-
cipal. Hier, à Saint-Etienne-dcs-Oul!Iè''es
(Rhône), le viticulteur Claud'usUsson. trente
et un ans. subitement pris d'une crise .de
folie, a assomme, sans aucun motif, à coups
de peUc. M. Jean Aumier. soixante et un ans,conseiller municipal, qui passait devant sa vi-
Sne. L'état de la victime est Krave. Le.meur-
trier, arrête. va être interne.
A. PÉGUET. Imprimerie du /oM~Ma< e~ D~&atj.
ï7, rue des Prêtres-Saint-Germain-t'Auxerrots..
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Geueve.Ie 12 janvier. –Le sous-comité
charge par )e comité d'experts pour la prépa-
ration de la Conférence de Londres de s'oc-
cuper des questions monétaires s'est subdi-
visea son tour en deux sous-comité de ré-
daction, dont chacun aura à s'occuper dj
'deux questions principales pour le premier,
ces questions sont ta politique monétaire et
le déséquilibre entre la production et I-:s
pnx: pour le second, 'la suppression du con-trôle des devises-et le mouvement des ca-
pitaux.

Une série d'antres)questions de moindre
importance seront discutées également, ma~s
ne figureront pas au programme que doivent
établir les experts ettos seront. peut<ëtj-e
mentionnées sous ta forme d'un mémoran-
dum accompagnant. le programme. Quant aux
experts économistes, ils s'ont occupés à dres-
ser une liste des questions qui devraient, n
leur avis, figurer a. l'ordre du jour de~ ta Con-
férence de Londres.

Le rapporteur, N-Lan~nhove (Belgique),
a préparé un projet qui constitue plutôt, u~
étiumération de toutes' t~s. questions eine:
rée's jusqu'à ce jour'p'àr*la commission fr~
paratoire. (Ha\'as.) '?'

ies af/o/es ~e Chine

Londres, te. 12' janvier. On mande de
Changaï, à l'aKence Reuter

Le ministère des affaires étra-ntgeres de !a
Chine annonce officietlem'ent cet après-midi.'
que tegouvernement avait envo'yé, mardi,
des dépêches' identiques aux Etats-Unis, a ta'
France, à la Grande-Bretagne, à l'Italie, à ta
Belgique, à l'Espagne et aux Pays-Bas, dans
lesquelles leur attention était appelée sur le
fait suivant

Tirant du protocole de ipol, dont les puis-
sances nommées ci-dessus somt signataires,
de'y avantages illégitimes, les troupes japo-
naises ont attaqué et occupe Chan-Haï-
Kouan. Elles ont massacré des milliers de
citoyens chinois in'offensifs et causé de gra-
ves dégâts matériels. De. fortes concentra-
tions de troupes japona.is'es se poursuivent en
outre .près .de Chan-Haï-Kouan et le long
de la ligne de chemin de fer de Pékin-Mouk-
den.

Dans ces conditions, le gouvernement chi-
nois ne saurait assumer la responsa-bilité des
situations de droit ou de fait qui po.utr~Iënt
résulter de l'exercice par.les forces défensi-
ves chinoises de leur droit légitime de résis-
ter à l'offensive des troupes japonaises..

/?e/n/ss/o/? t/t/ i?a6/aef ~a~/</

Bucarest, 12 janvier. Le roi est STrivé, ec
matin, à Bucarest, venant de Sinaïa. H s'est
rendu immédiatementau- palais royaJ. -Vers midi,
.M. ~laniu, président du GonseU, a été reçu en
audience et a présenté la démission du ca'bihet.
Le roi a. convoqué M. Titulesco' pour 14 h. 30.
(5'Mf~f.)

D'autre .part, l'agence Havas reçoit Je télé-
gramme suivant de Bucarest':

Dans les milieux bien informés, on assure
qu'au cours de l'audience que M. Maniua eue ,j

ce matin avec le roi, 'le président du Conseil a <présenté sa démission. Toutefois, le ro'i ne l'a
pas encore acceptée. Une décision officielle ne
sera connue que cet après-midi,.après les entre-
tiens que le souveraanaura successivementavec
M. Titulesco et avec M. Mihalachc,. ministre de
l'intérieur. »

De bonne source, on apprend, que le roi va
appeler M. Vaida-Voévode,-ex-'p'r<tnteK-mmi&:-j

OiRciers Ministériels
An Pa!aîs 3e Justice –L~

Vente au Ratais de Justice, a faris.'Ie .:6 janvier !933. à 14 heuresIMMEUBLE DE RAPPORT
A PARtS (8" arromdïssemeMt)44, rue Jealh 'Goujon, 44

Coutettsmee:a52 mÈtfM 60 centièmes enviroi)
MISE A PR!X '252

L800.000 FRANCS
S'adresser pour rcnseiKn&mentsà.

M"f. Fichot. avone à Paris. 8. rue de Liège.

Notaires

Etude de M' Dauvergne,notaire à )a Roche-
Guyon (S~-et-0.). vente aux encherespubU-
ques, n.pfes !c dcces de M. François.. d~it
DefcuiUc. a.rtistc peintre. NL Vetheuil (S.-O;),

)e dimanche 30' janvier 1933, a i~ h. 30MOBMRANCmETMO!)ERM
TABLEAUX, GRAVURES/OBJETSd'ART
Exposition ']e jour de ta vente, de 10 heures

à.midi. Demander af&chc au notaire.

Prévisions metéoroïogtquM
pour îa Rég!on panslenne

DEMAIN.:

Vent variaMe, faible, cie! brumeux; trois
quarts couvert avec e:c!aireics; températurestationnaire.

¡

Ur$.. de
APHA.ËL.QUINQUINA t.qu)Kqu!Mt~~

.>' il
rempli de. une'bouteiiiede~lacheteurd L.

QUINQUINA°'L.QU't"~j$~ Jcn,'
j~r -j tf

tre et chef de ia franche transylvaine du part!
national paysan, .<~u}se trouve actueUement~
Cluj.

~'cst j'ro!ba.blement M. Vatda qui .sera d'abord*
chargé de..formei'le nouveau cabinet.

t..

Ct/0<77e
o/'</o~/?e au prince ~</s~e-Ct//7/of//Me

de se se/~a/'ey de Hitler

{PAR TÉU~rHONE UKK01RE CORRESPONnAmJ'

Berlin, le ]2 janvier. –-La désagréaation du
parti hitlérien continue et la crise peut prendre
d'un jour a l'autre un caractère plus Rrave. Le
départ de M. Grea'or Strasser a donne le signât
de nombreuses défections. On apprend aujour-
d'huique le prince AuKUStc'GuiUaume a été
invite par'son père à se séparer de Hitler et
à faire à l'étranger un voyage de plusieurs mois.'
~Guillaume n'avait toujours espéré que te%

nationaux-socialistes.se montreraientfavorable'le moment venu à une.'restauration monarchi-~
que. Persuadé aujourd'hui que M.

Adolf H.'tt)ër
poursuit uniqujsment des buts.~ersonnels, it n'~n-~
tend pas qu'un,' de ses 'fils..se~compromette. pliKtt'
'lon~tem-ps e:n sa compaf~nie. De plus, .l'esprit du
.princea été faBssë .par ses compagnons d'infor-
tune hitjeriens..11 s'est permis de prononcer au
Pa'iais des. sports, .des. paroles Messantes.pour
l'aTTistocra.tie de Potsdam 'sur l'intervention de
aL 'HuRcnb~fK'qui est.' l'âme du mouvement'-de
re'siauration monarchique.

<3uH~ume;II vient d'intimer à son AisUfM'dre
de <)uitter le parti natio!ia!-sôcialistc;jet.j.te'set'etirer 'pfn<M~9uelques mois aux iles.~BS.fcares.
Le prince AuK.ttste-GuiHaume.surnottt&ië~Auwi
par )a populatiotn .berlinoise, a quitte l'AHênia~ne
pour l'Italie~ d'bùiLse'rendra plus tard daps la
résidence qui. Ici a été assignée par son père. 11
a. en partant. <:onrié. à .ses amis que i'ex-kaiser
l'avait menacé <te lui 'couper les vivres''s'il n'a-
bandonuait pas la barque'hitlérienne avant iénaufraRe. Devant de'te'!s arsumcnts.: le-prince.
Attwl ne pouvait que s'incliner et .partir. 1- D.

~o sess/o~ c~ CMse// </e /o iC. A

o/'ot/f~eot//C/a/e/'
Baie/le

12 janvier. EtaJtt donnéles Con-
férences de Genève, la session ordinaire du
conseil d'admini.stration de ta B. R. I., qui à
l'ordinaire, a lieu le deuxième lundi de cha-
que mois et qui devait s'ouvrir le 9 janvier,
a été ~ajournée au 16 janvie.r.

` L'annulation
du concours de i'intefnat

M. Loms~onrter a signé ce matin l'arrête
Otia~ vu d"a.utM part que le go.Utvernoment

avait fsso&u< d'a.nrbtder Ife cofnico'u.rs de l't'nten~a't.
Le doct'euT Louis ~lotiTier, après deM~ération,

du Cons~ij!) de au.rveiHamfce qmi, a cm.is ce.matin
un a.vis .favora.Me à ta propo.s.itib'n de I'aidmm!s-
tration.' de l'Assistamce puMiqu~, a. pri's à' la
date de ce jctU.r l'arrcté a'rm.uiian't !es opéra.tians:
d'u concours de, tçSa..

Voici les
tpNnci.pauix conai.d)eràmtsde

cet
a~~

rcté q.u.i Deaumjent ofncie&'jementtouj&e l'athire~
'Co.nstdéramtqu'it résulte de t'Miquéte à laqueUe

il .aété procédé
1° 'Que, sur 620 oafndiid'ats', 282. soit 45

o/o,
ont remis ~&e 'au jptusieu.r.s 'copies présentait
des piarticutanités insaHtes (signes f;ra.Anq'ù-:s
on aTMmialies de fortn.ute6): q'u'ity a. évidence
pcM' certatnes d'entre elleis et préso-mptipT!)pûnrt'e 'surpt.us'q'ue ces partie~t~rités cctns.titu.ent des
mËrques destinées à étuder !la. reste, de i'atio-
nyma.t;

2° Que l'e -textc-or.i~iitTBjt de oerta'tnes co.pies,
jKM'ta'n.t des'si~nfas di.stmcti.fs et ~émainant de
candidiats déclarés adtrnssi.blos ott no.n, a été
sciemment altéré 'lors die la. tectmre au' Jury
~u'I!y a. été apporté des tnûdineattcms suscep-
tiNes d'mnner aur les motes attribuées;

3° Que, si les imputations dirigées contres te
i'Mry j.ut-tTtame ne se trb'u.verLt pas éta'MiM. i~u-
HCUTs des St~ncs ca.nactér'pstiïjues" relevés sur
['es copiés (citations de nomis propres, ex'pres-
HanB (M to.ttm.ures de fphrases 'frappantes .Bar..
)etifr §ing~at,itQ 'rechéo~Kë) s'exp~quent sen-

BULLETIN COMMERCIALMarche
du Havre du 12 jaui)!çt.

Ouverture

ÉPOQUES jCOTOXSj
CAF~S

t'POGUES COTONS C&FË~

JanvierJata !9350 Ju)!t.22t ..t83..
Févr:er.~)9 <9025 Août.. 225 .t8223Mar. 222 tS825 Seot 226 .!St M
Avri! 222 it87 75 Oe'tob. 227 t8tM~223 t84.. Nov.Z28 .18050Imn.222 )8t

75 Dec.229..tSO..
icnaance soutenue sur tes cotons; calmesuricseaics.
Ventes 500 balles de cotons; 1.750 sacs

de cafés.

LE < JOURNAL DES DEBATS~:test ~tndu 30 centimes dans toute ta France

U' 'l' N rectomezi" dès ciulou i sclchetde soie

lomcnt par Je dessein de faine id'cntiner des
candiciia.tspard'cscxa~MMiatet.trs;

'Consld)éra]]tt qu'Mnsi !aj résult'ats des épreu-
ves écrites ont été fafttssés ~par tes h'a.mdcs
dores et déjà avérées; qu'-oji outM, la sincé-
rité du.' G&ncoMM tout. cnti'er est Tcmtue Sus-
pecte ~r ):t .ntutti~Mité ct"!a diven&h'é- <1~
pratiquas ci-desau's relevées'; q.ufc ces fraudes
et ces 'pra.ttqucs justinmt. sans prcJMidice
des satnct)i!f)n.s itidSvidu~lcs qui pou.rro'nt être
prises l'asuTtUjtatton, da.Ms l'&ur en.sentbtc, d<s
o.pér.ations chu coocooTS 'de l'intem~t 01 méd'e-
cuicdci~3.j,clrcctu'écsacejaur;

Le dir'ecteùy gén'éraft de: l'Assistance put'M.a.ue'
arrête, etc. v

Maus croyons savoir qu~ !e. prochait~-con-
cours de rinternat aura tieu a.u mois <îe ma,M.

A IjA CHAMBRR
J -LA SEANCE 'L-

Discours de M. Bomsspn
En prenant possession du fauteuil presidentie),M.'Fern'and Bouisson a prononcé le discours

d'usage;.H l'a consacre presque entièrementà
Gam-betta; son iUustre prédécesseur, dont il afattreviyre la &gure."Aprèsavoirainsi évoquéGambetta présidant rassemblée,M.Bouissoa
aborde les problèmes'de l'heure.:

~M~'oyance,,..courage, jamais, d:t-i!ce's&aresy,<qui Mrent'ceUes dcGambetta. ne-~ur~nt

plu~t~essai~u'auJQurd~MM-àceux-"qHi ontla lourde charge de
politique de la France.

:PoiitNue extérieure ou.politique nnancière,
partout!!es problèmes se sont.amoncelés, se sont
compliqués. Sont-ils plus difnciles à'résoudre
(jue ceux qui se~posaient'auxpremiers républi-
cains au lendem&m d'une lourde défaite, quandil. s'agissait de reparer' des'ruines et de fonder
un régime ? Assurément, la réalité nous presset de'tous côtés, et ~1 ne sufnrait peut-êtreplus
d'appliquer la méthode .que proposait'Gambet-~
ta :'« sérier les questions >. Il faut sans doute
les aborder toutes. Qùe~esoitavec le sentiment
de'la~ravité de la situation présente, mais avec

une liberté d'esprit qui doit rester entière.Quand le grand débat qui s'ouvrira demainsur notre situation financière sera venu à sonterme, je. voudrais que vous n'oubliiez pas qu'il
ne devait êtrequ'une préface à la discussion du 1budgetlui-même il vous faudra alors, eu pour-
suivant celle-ci sans plus de retard, l'alléger de
ce qui trop souvent l'encombre pour ailera l'es-
sentiel. L'essentiel, en ce moment, c'est d'exer-
cer vôtre contrôie qui doit se manifester dans larecherche des dépenses supernues, des subven-
tions excessives qu'avait pu autoriser une ère
de facilité désormais close, dans un meilleur etplus simple groupement des administrations etdes services. Il n'est pas de plus sûr moyen Jemamtenir.'defortinerl'Etat, avant d'entrepren-
dre la réforme.

,Ce n'est 'pas au moment où des signes, encore
peu perceptibles, mais qui se multiphcht, parais-
sent indiquer que la crise dont souffre le monde
depuis trois ans est sur le point de s'atténuer,
que notre pays pourrait s abandonner à une
sorte de désespoir. Donnons-lui, par la..conti-
nuité, par~e sérieux de nos délibérations,le sen-timent qutl peut garder au régime paricmsn-
taire. a la méthode parlementaire, toute sa con-
fiance. Apportons des solutions claires et rapi-
des aux difficultés du présent. C'est encore leplus sur moyen de pratiquer cette politique
d'avenir que le grand homme d'Etat sous le
.~igne duquel j'ai voulu que s'ouvrent cette année
nos travaux proposait il y a un demi-siècleà ia
jeune République .française.

AU GROUPÉ SOCIALISTE
Le groupe socialiste s'est réuni sous la prési-d.encede~.LeonBlum.

Un échangede vues a eu lieu au sujet de l'in-
terpcHa.tion de MM. -Fontanier et Moutet sur .le
c~iinit sine-japonais. ~M. Vincent-Auriol 'et lesinterpeliateurs ont été chargesde 'se mettre en
rapports à ce su~et avec le Rouevrnement..

Le cpntre-pr.o~et financier du. groupe sera
présenté à une prochaine réunion, par la sous-commission.chargée <!e l'élaborer.

Une, détegatii&n composée de MM. Léon
Bluni. Vincent Aunio), Leba.s, Renaudel,
Bracke et Froasard a été chargée d'entrer enr.eiations.avœ~gouvernement à ce sujet..

MM.Auguste Rayn.a.udet Tasso sont auton-

Fête ~du travail

La <s Fête <In Travail or.Tamsee chaque
année par )c.Syndicat des* industries meca~tiques
de France, &ura ticu le samedi !4 janvier, dans
)c Grand Amphith~tre de )a. S&rbonNC, soua

pr~sidencf de M. JItppotyte Duco~. sous-secrctairc d'Etat :t J'ensemnemcnt technique,
entouré du reprcK'ntmit du niiijjstre du tra.-
\'ai). de M. Dt-chavanne. vicc-p)'tsldpat de !a.
Chatqbrc de commerce de Pa.ns; de M. P.-E
DatbouxP. pr~ident. et des membres du conse!)
d'adjnini'.tra.tjou <ju Syndicat: de ~J. ]c direc-
teur de i'Ecote nationale d'Arts-et-Metiers, e<
de MM. les directeurs des Ecoles nationalespro-fessionneUes.

A~: cours de cette cérémonie, seront remises
168 médailles d'honneur du travui) à des on-ployes ayant ')0 et 30 années de présence inin-
terrompue dans la mcmc maison 80 medailies
d'arRent et 14-000 francs en espèces a.ux em-,p!oyes particulièrement .méritants, et phts de'
1.200 médaiiJcs de vcrmci!. argent et bronzt
aux lauréats des concours d'apprentis.

Drame, de la folie. –Ce.m~tjn à 2 heures,
Mme.Germaine Beaure~ard. quarante ans,
concierge, 225, avenue Daumesni), a été bles~
sec de deuxcoupsderevo'!verpar une de seslocataires atteinte subitement de folie, Mine
CaroHue Lafay, cinquante-cinqans. coutu-rière. Tandis qu'on transportait ta victime à
Saint-Antoine, où son état était jugé très
STayc. la meurtrière se barricadait dans ':a
chambre. On fit alors appel aux inspecteurs
de la brigade des Raz. qui. après avoir tirédes cartouches lacrymogènes, enfoncèrent la
porte. I)s trouvèrent Mme Lafay morte sur
une chaise. La démente, s'était fait justice
d'une balle de revolver dans !a tempe.AMI.,

sesa. Interpeller sur Je.s Incendies du Cco/M-P/H/f~<jretdel'a~(;)<

M. Fpan~ts-AM est e!u presMant

groupe radic~so~

Ce m&tin, les radicaux-socialistes, au nombre
d'une quarantaine en'viron se sont réunis à la
saiïe Colbet-t. M. Marctumdcau déclara que AI.
Herriot ne serait candidat à la présidetKc du
groupe que. si aucun candidat ne se présentait,
l'ancien présidentdu Cohsei) ne voulant se pré-
senter contre personne..
.M._ François-Albertannonça alors qu'U ne re-

nonçait pas a son poste et que M. Herriot étant
déjà président'du parti, it'-n'y.ava~t pa's, à son
avis, nécessite absolue qu'il fût en même temps
président du groupe.

PJusieurs assistants ont alors inyite M. Fran-
çois-Albert à retirer,sa candidature, notamment.M. Bsrthod et André Hesse, anciensministres.
'Le président sortant n'en. a-pas moins p'ersisté

dans son Intention'de se présenter au sucragede ses collègues et'adéclaré s'en rapporter au
vote de se)s' amis.

Le groupe radica.t-so.eial'Lste s'est ré.um.t en-
smit'e sous Ja présidence de M. Eranco~s-Albert.

Le président a adressa 'ks pht6 vives fe!i-
citations dugroup'eàMM. Y\-Qti Detbos, An-
dré HëSse,Gaxa)s,Ma~M'ioe Robert et Ra~udo,
elu,S &u~u'de'a~~Q~mb~

L'ordr'e.'d~ jour .atppelant t'oleoti.o.n.du bureau
du .groupe, M. Franco:s-AJbert..préstd<nf sor-
tant, a oéde- !c faut<util à M. Cazats.

M. Fi~ncoIs-Aîbert, avant été reélfu' pnestd~m.t
par acdamation, groupt a voté à J'unaM.inuté
l'ardre du jo'u.r suivant pré~tite par M. Mar-
ehandeau

L'c groupe, s'thd.maèt d'ev'aMt !es raisons m-
vo'quées par Me président Hcrrioit. pottr ;\g pas
po<ser sa ca'tMl'M&ture, à th présidence du groupe,luiexprime sa cott:n&]!f0e.

soM afrectueMX dé-
you'einont et sa; recoH'nM.s'sancc f)Qn.r s'en. action
in'hs'sa.bte datus Fintérët du parti.

Sur ta. (proposition d'e M-M. BriqMet et Jam-
my Schmi'dt. te groupe a unan.im'e.me'n.t afsso-cié !e présidont Da.la.dtcr à l'exptiessi:o~ de sa
ccm.datice et de sa reconnatasance po~r s~&n
atetioM m'e~ée 'en faveur dM parti.

Pour les Ytec-présKtants diu groupe, M. Ber- i

gcry, v)Ge-<pTMsidsn.t sortant, M. été TééiiU) paraoc~am-attion; .MM. CMaJs, WNliam Bertrand
ci: R'c'né RiiChaK-d ont été ehts vi'ce-ipiréstdeTits,
en remptaeement de MM. Pierre Cot, Bonnet.

M. Jamtmy S'ohmidt a été réétu! à i''mMuumit<
seçretaiirë gérMrat, ai~si q.ue MM. Jouffrault,
F~rratid, /H'uica.rt, Braahai-d~ Ma'rtina~mdrDépta.
secrétaires. M. Pierre Mazé été e!u secrétaire.
en Mtm.p']ia!comcn,tc)e M. Ja.U!bei-t:, devenu) sous-stcretaiK d'Etat à t'agriouJtune. M. Gentm, d'é-
pMte. d'e l'Aube, a été désigné camme membrele
de -Jaf commission dies daua'nes, en reitapJace-
me~ die M. Léeuyer qui .pjasse à t'a.griemku're.

La conférence des présidents
La conférence des présidents s'est tenue audébut de l'après-midi, pour régler Tordre du

jour de la Chambre. Elle a décidé que la dis-
cussion du projet sur les baux ruraux aurait
lieu le matin à partir de demain, tandis que
'les séances de l'après-midi seraient consa-
crées a l'examen du projet d'amnistie. Jeudi
matin, !a Chambre s'occupera de !a. valida-
tion'de MM. Jacot. MontiUpt. Fernand Lau-
rent et de Carbuccia.

-A'U. SENAT.
La séance, que préside M. Damecour, assisté

des six secrétaires d'âge, est entièrementconsa-
crée aux 'différents scrutins destinés à ]a nomi-
nation du bureau déjSnitif du Sénat pour l'an-
née 1933.

La réélection de M. Jules Jeanneney à la pré-
sidence de la Haute Assemblée ne fait aucun
doute, étant donné l'estime dont.ii jouit'au
Luxembourg,

HOTELS ET RESTAURANTS
RECOMMANDES

-il~>

Pens

D)t7t <TU)r'Mj&E25,A<enueMontaigne.rLRiAHHJhKhE (Champs-Etysees).
M&Btc adm:i:itt-.it.: Caiifofnie Pa!ace, CanncX

HOTEL WESTM!NSTER.ued..apa.
Adr. tél.: Westmiote]. Direct.: E. Bruchoa<

Côte-d'Âzur;T

Ca~M~
l" HOTELMOMT-PLEURY

Plein Midi. dans son mervei)!eux pare aupie~
de h Californie. Panorama. sp!end. sur la mer.

f.a C~o~ ~ar)
KENSINGTON-HOTEL.Sa be!I<. situationd.hiv.. !e mieux ensoieiHé.pens, à part. de 45 fr.–co
MiP C (Saint-Antoine) La Colline, a!t:tudett t U L a~o

mètres. Maison de repos, régimes
convatesc" 2 médecins. Prospectus sur dem.

Les fonctionnaires
contre les projets financiers

La._ Fédération autonome' des syndicats de
fonctionnaires communique.'uneTWatc'w.pn ;it
notamment

La Fédération autonome, forte de ses 4000<tmembres, affirme qu'elle s'opposera irréductible-
ment et par tous les moyens en son pouvoir àadoption des propositions arrêtées par ]e Cci-
se.I des numstres. ainsi que de toul"s celles quitendratcnt à porter atteinte, directement ou in.curectcmcut. a la situation matérielle et morale(tes ionctionuaires.

D'autre part, le syndicat national des agentsues contributions indirectes « s'associe sans re-
serve à la protestation élevée par la Fédération
autonome des fonctionnaires contre les projetsgouvernementaux, et se déclare prêt à lancer
les mots d'ordre diction qui permettront derassembler indistinctement, dans la lutte dont lanécessite s'impose tous les fonctionnaires ettravailleurs~ des services publics, irréductible.
ment décidés à ne pas faire les frais, sous quel-
que forme que ce soit, du redressement &Mn<
cier

L'« Arc-en-CIe!:) a pris son vot
cématinàlstres

L~)!-Cif/,à bord duquel se
trouvent. Ma!

!cux, Merm<M, le capitaine CarretIer.'I'in.gén.ieuf
.Louzinet, ainsi que le radio-télégraphiste Ma-
nuel et le mécanicien. Jousse, a pris son vol
ce matin, à 10 h. 5, à destination .'de Casablanca
et de Saiat-Louis-du-Sénégal, pour ga'gner en.suite 'Buenos-Aires, aKn de tenter de battre le
record aérien dû monde d< distamce détenu, parles Américains Boardman et Pehjtdo, depuis
leur vot New-York-Istamboul (8:065 km.)' Une

prime de un mi~ion: est offerte par !e ministère
de l'air.

-L'apparel). employé, construit par l'ingénieur
Couzin.et, est muni de trois moteurs de 650 CV.
Hispano-Suiza. Il pesé, en charge, plus de
14 tonnes.

Avant de prendre son envol, t'éqmpag~.de.
t'~rc-c/t-C~~ a déclaré qu'il comptait atteindre
Buenos-AIrM en quatre jours et revenir aussi-
tôt à Istres dana le même délai.

Barcelone, le 12 janvier. Le trjmoteur~<'<-
i'M-C<c/, a survolé !e ca.p Creus à 10 h(SMT).-(Havas.).
AUJOURD'HUI DANS LE MONDE

Informations
M. le gouverneur général Antonett!. rea-

trant en France en mission, arrivera à ht
gare d Orsay ce soir, à JQ h. 3o.
Deuil

M. Oswald Baizer, .un des plus gran~"
juristes .pol&nais, professeur à l'Unive'rs'ite
de Lwow, est décédé. Il était âgé de 75 a.ns.Le professeur Batzer était membre actif ethonoraire d'un ~rahd nombre de sociétésscientifiques, .polonai&es et étrangères. Hétait docteur « honoris causa. de toutes les
Universités 'polonaises, ainsi que de celle 'dePrague.

M. Dante), doyen du Sénat canadien, estmort subitement. 11 était âgé de 87 ans..
Mme Arthur Moret, veuve, de l'ancien"

député, avocat au Conseil d'Etat et à la Cour
de cassation, a succombé en son domicile.boulevard Saint-Germain. 211.

AU QUAI D'ORSAY

M. Paul-Boncour. présidentdu Conseil, m!.
nistre des affaires étrangères, a reçu. ce ma-tin, M. Edouard Herriot. avec qTii il a eu unlon~ et 'amical entretien. De son côté. M.Pierre Cot. sous-secrétaire d'Etat aux affai-
res éu-a.u~ères. a reçu MM. le, baron Villani,
ministre de Hongrie à Paris; Ramiro Her-
nandez Portela, chargé d'affaires-de Cutia, et

>~de MarcIIly, ambassadeur de France à Bernt:.
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